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Relative  à la  Confeêlion  if  Entretien  des  Routes» 

Donnée  à Paris  , le  3 o Mai  175)2  , i’an  4.^  de  la  Liberté. 

Louis,  par  la  grâce  de  Dieu  & par  la  Loi  confîi-* 
tutionnelle  de  l’Etat  , Roi  des  François  : A tous 
préfens  & à venir  ; Salut.  L’AlTemblée  Nationale  a 
décrété  , &.  Nous  voulons  & ordonnons  ce  qui  fuit  ; 

Décret  de  l'Assemblée  Nationale, 
du  22  Alai  Je7j2 , l'an  quatrihne  de  la  L iberté. 

L’Assemblée  Nationale,  après  avoir  entendu  le 
compte  qui  lui  a été  rendu  par  fôn  comité  d’agriculture , du 
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rapport  du  miniftre  de  rintérieiif,  du  2 décembre  dernier , 
relatif  aux  avances  à faire  aux  départemens  pour  la  confec- 
tion & entretien  des  routes,  dans  lequel  font  compris  plu- 
fieurs  articles  relatifs  aux  ingénieurs,  décrète  quil  y a urgence. 

L’Affemblée  Nationale,  après  avoir  décrété  l’urgence, 
décrète  ; 

Article  premier. 

Les  commilfaires  de  la  tréforerie  nationale  tiendront  à la 
difpofiîion  du  miniftre  de  l’iiitérieur  , & payeront  fur  fes 
ordonnances  une  fomme  de  douze  cent  mille  livres.  Cette 
fomme  à titre  d’avance  & à charge  de  remplacement  fur  les 
fous  additionnels  des  contributions  foncière  & mobilraire  de 
lypi  , fera  diftribuée  pour  les  travaux  des  routes  ôl  objets 
acceflbires  aux  divers  départemens  comme  fuit  : 


Aîfne,  cent  mille  livres,  ci . 

0 

C 

000’^ 

Ardennes,  vingt-cinq  mille  livres,  ci ......  . 

^5 

000. 

Cülvados,  quinze  mille  livres,  ci. . , 

15 

0 0 0 e 

Auhe , quarante  mille  livres,  ci 

40 

,000. 

Hautes- Alpes , cinquante  mille  livres,  ci ..... 

50, 

é 

0 

0 

0 

Baffes-Alpes,  cinquante  mille  livres,  ci 

50, 

000. 

Finiflère , cinquante  mille  livres,  ci . . 

50 

0 

0 

0 

Haute-Garonne , trente  mille  livres,  ci 

30 

0 

0 

0 

• 

Loiret,  cinquante  mille  livres,  ci ...  

50, 

«1 

0 

0 

0 

Lot  & Garonne , quatre-vingt-dix  mille  livres  , 

- 

90 

,000. 

500,000. 


Ci-contre v 500,000^ 

Afarne ,Ço\X2.r\XQ-à\yi  mille  livres,  ci 70,000. 

Haute-Marne , cinquante  mille  livres,  ci 50,00a. 

Nord , trente  mille  livres , ci 3 0,000. 

B affcs- Pyrénées , quarante  mille  livres  , ci . . . . 40,000. 

Pyrénées  orientales,  trente  mille  livres,  ci,...  30,000. 

Haut-Rhin , quatre-vingt  mille  livres,  ci 80,000. 

Bas-Rhin,  cent  cinquante  mille  livres,  ci..  . . 150,000. 

dix  niille  livres,  ci 10,000. 

Saône  & Loire , trente  mille  livres.,  ci 3 0,000. 

L’Allier , trente  mille  livres,  ci 3 0,000. 

Seine  Inférieure,  h'çnXQmiWeVwvQS, 30,000. 

Seine  & AAarne , foixante-quinze  mille  livres  , 

ci 75,000. 

7d?r/;,  quinze  mille  livres,  ci 15,000. 

L’Isère , trente  mille  livres , ci 3 0,000. 

L'Ain ,Xyq\\\q  mille  livres,  ci 30,000. 


Total 1,200,000. 

I L 

En  attendant  la  loi  générale  fur  les  travaux  des  ponts  & 
chauiïees , le  Pouvoir  exécutif efl  autorifc  à faire  acquitter  pro- 
vifoiremeiit  les  dépenfes  des  travaux  publics  par  la  tréforerie 
nationale,  jufqu’au  premier  juillet  prochain , fans  que  néanmoins 
cette  dépenfe  puiîTe  excéder  la  fomme  de  deux  millions  cincj 
cent  mille  livres. 
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I I J. 


Les  ingénieurs  des  ponts  &;  chauffées  des  différens  grade?; 
recevront  le  traitement  attaché  à ces  grades  par  la  loi  du 
i8  août  1791  , à compter  du  jour  où  ils  auront  été 
en  aétiviîé  dans  les  départemens  ; Sl  la  portion  du  traite- 
ment des  ingénieurs  en  chef , qui  eîî  à la  charge  du 
tréfor  public  , aux  ternies  de  l’article  VI  de  la  même 
loi  , leur  fera  payée  fur  le  certificat  des  diredoires  du 
département , qui  conftatera  l’époque  de  leur  entrée  en 
fondions. 

I V. 

Quant  aux  ingénieurs  en  chef  qui  fe  font  trouvés  au 
fèrvice  de  plufieurs  départemens  jufqii’à  l’orginifàtion 
coinpleite  des  ponts  & chauffées , ils  feront  payés  par  le 
iréfor  public , & ce , tant  pour  leur  traitement  fur  le  pied 
de  la  loi  du  1 8 août  dernier , que  pour  leurs  frais  de 
bureaux , d’après  la  fixation  qui  aura  été  arrêtée  par  les 
diredoires  des  départemens  chefs  - lieux  des  anciennes 
provinces. 

V. 

Les  ingénieurs  ordinaires  dont  les  appointemens , par 
l’effet  des  circonflances , fe  trouveront  depuis  le  premier 
janvier  1791  n’avoir  été  à la  charge  d’aucun  départe- 
ment pendant  un  temps  quelconque  , antérieur  à 1 orga-. 
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nifàtion  définitive  des  ponts  & chaiifiees , feront  égale- 
ment payés  de  ces  appointemens  fur  le  tréfor  public  , & 
toujours  fur  le  pied  fixé  par  la  loi  du  1 8 août  dernier. 

V I. 

Les  ingénieurs  qui  n’ont  pu  être  placés  dans  les  dépar- 
temens  , jouiront  d’un  fecours  provifoire  , à raifon  de 
cinquante  livres  par  mois  , depuis  Tépoque  où  ils  ont 
cefie  d’être  employés  jufqu’aii  premier  janvier  lypj  , 
ou  jufqu’au  moment  qu’ils  feront  remplacés  avant  le 
premier  janvier. 

V I I. 

Les  ingénieurs  ordinaires  qui  auront  la  conduite  de 
quelques  - uns  des  travaux  à la  charge  du  tréfor  public  , 
& qui  en  même  temps  furveilleront  d’autres  travaux  à la 
charge  des  départemens,  feront  provifoirement  payés  de 
leur  traitement  , moitié  par  le  tréior  public  & moitié 
fur  les  fous  additionnels  aux  contributions  foncière  & 
mobiliaire  defdits  départemens. 

Mandons  & ordonnons  à tous  les  Corps  adminifiratifs 
& Tribu  naux  , que  les  préfentes  ils  fafTent  configner  dans 
leurs  regiflres , lire , publier  ôl  afficher  dans  leurs  départemens 
& refforts  refpeéfifs,  & exécuter  comme  Loi  du  Royaume. 
En  foi  de  quoi  Nous  avons  figné  ces  préfentes  , auxquelles 
Nous  avons  fait  appofer  le  fceau  de  l’État.  A Paris,  le 
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trentième  jour  du  mois  de  mai  mil  fjipt  cent  quatre-vingt- 
douze,  l’an  quatrième  de  la  liberté  , & le  dix-neuvième  de 
notre  règne.  Signé  LOUIS.  Eii plus  bas  , Duranthon.  Et 
fcellécs  du  fceau  de  l’État. 

Certifié  conforme  à F original. 


A PARIS, 

DE  L’  I M P R I M E R I E ROYALE* 


M.  D C C.  X C 1 1. 
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